
LE MONDE ILLLJSTRIP

fa j, 'a i e u ? . l l ti u es e q e a t ln 'Y a ri n à b o ire ? m r m u ra tim id em en tfait mn'aimple sal Iex-iotaire, fervent adorateur de la dive bouteille,-Non, ina vieille... Leslies font défaut-Mo no pusfo deJea judi... j nai pour le quart d'heure..MNais on Peut fumerjamais ;-eJroziIi quelqu'un pour le plai-sir, Mi pouîr voilà mon tabac... r.m'entretenir la main... Niais quand il faut, il faut _enJed bora splipe.Nos -,aos point de rentes... Sois p)aisibleFil-en-Quatre roula une cigaretted'ailleurs, on te donnera un simple lposte d'obser IR-1o111lBrisson, fidèle à ses vieilles habitudes, sevation ... Nous nmachinerons cela avec l'il en-Quatle l conte-nta Cdunte prise (lu'ilpusdasnetbîè.u. in autre... Inutile qu'on nous rencotître t ro i Ite $/eidptC uisa davect'liei 1)1 Uit desouvent ensemble... 
etqt'l hma vecun tlt dRaoul Brisson se leva et prit à gauche,. tandis -Alors, Cotwtnença.jean-Jeudi pour nouer'n-que Jean-Jeuidi tournait à droite, rentrait dans tretien, l'affaire est sérieuse ?Paris et remontait, en sifflant un air de quadrille, -Si sérieuse qu'elle doit nu apre ala grande rue de la Chapelle. mal de papier nouatrappdrtemllafLe I>e/z-Assam,,,loi,- était un de ces bouges pour chac-Mi. e francs, at trilisinfects Si nomnbreux aux environs des barrière,;. -Dix mille frpncs ! éî)èîa le ci devanti blCe débit de vini bleu et de liqneurs frelatées se1 lion, dix mille francs iabltrouvaient dans le sous sol d'une vieille maison de i-Oui, mon vieux, et peuit-être plus... Tu' pourrasla barrière de la Chapelle, 

avec ça, si le coeur t'en dit, monter un jolicainetj ean-Judi, surnoniîné Rossignol, descendit l'es- d'affaire... C'est une positiontrstie.Oneçtcalier avec la désiinvolture d'un habitué, traversa toutes sortes de renseg rès u15 dotion fit.sola première salle, et, sans s'inquiéter des rôdeurs profit.8(ltt01fisode barriéres qui buvaient autour dît comp)toir -je ne dis pas non, répliqu au rso
d'étain, il entra dans une seconde salle. nmais je comimencerai d*abord qa raoirrîîAU billard crasseux se trouvait au centre. ques et .,, . arrtiI. ,Brsn

11
LUne dizaine de petites tables s'alignaient le long

des muraillrs. Toutes étaient occupées par des
hommes qui, pour la plupart, semblaient des ban-
dits ou des recêleurs.

Fil en-Quatre jouait au billard avec un jeune
garçon de dix-sept oui dix-huit amis, d'une jolie
figure et d'une élégance relative.

Lui-mêmîe lpouvait avoir vingt-cinq1 ans.
C'était un solide gaillard bien pris dans sa taille,au visage régulier, à la mine avenante.

mal de temps... qisn n lan dep;uis pras.
-Voyons.,, Voyons_,.interromitJ panle nous embrouillons pas danîs lus feux defie. d,ne sert à rien de Perdre ses paroles... Causons ÇauMais c'ausons bien... Le tmsrepas..

s'agit-il ? OÙ est le iigo? D5ei,,*e quoi'ý9mt Q'Y ilt il àfair oimettre la main dessus ? iePu
- -LIe magot se trouve rue de Berlin,.. réponditFil en Quatre.
- l)ans une maison à locataires?

-Nonvidane un latituilley iaRien dans son apparence ne semblait suspect 24 uîlioii ui porte le numéro -" oe-~ vous doner ta ouple physionomiste le plus habile n'aurait pui deviner -slei)oysPolir 
charger les bagagesr et tii:àen lui un bandit capable de tout, même de tuerun Ou-Uemioencntuto drt.cnrels alsqadnusrivoshomme en souriantéatcll 'nUn ui.dngacetasonenconère cinàdot nuiesrl ig fn 'ie e ohrjatned i-nQareéatcledu norésd àlauches..tOderrièreles terrains vagues hôtel ?. om fouvrer ansl'asane o d'n cmmisaie edi.et lourès'deaches. . On est'à comme chez soi " Je répondis que ça m'allait O. SéraJo u v r er a n s l'a s a n c o u d'u c o m iss ire e n d - e l'o s' c a h e n a te n d a n t l'h e u re d e fra n c h ir - D ô e d m é i r t o t e m ê e .mach.un Petit mur et d'entrer danâ l'hôtel Par une des j-Dôedéiriant, j êtlmeUngj can-jeuidi liifrappa sur l'épaule. pontresd ezets...etdie iat .otni

-Ahi !c'est toi, dit-il, tul es scul ?. ..-- Connu 1!,-ps'lacrSiméduaill 
lscqde lîaroquiln con nimer à boire !..Simple commpas ml'oilleatat.lublidi e n edc

-Levoià, e ntaie.. 
e bonjourLproacsaetmdrolein

Av c r iam ant ld.Ça n ee p o atpas une minute et se gardait b u'ld

depox u ro rn etb.virere une boule soit à droite, soit à gauche.., Preuve q~ 1

-Esenoa ertàp asseun r ole raon maoes ret'eaentôt fi..-Le trou être truffé de ba;,ksnotes, coîîîme disent lesOù ou mèestut e- e dux'eespeatgnolette, anglais fa

-llsuo ndoto uens nte iet rac!èn du emserots mlouvements on "Quielle ribamibelle le bagages e '

am n ch zls particuliers qui dorment bien I Des caisses, de. m llsde

p o u r c a u s e r .. C h e z B ib i . . . B ib i , c 'e s t n o i. . . j e t ~ q i l s e o p a t S r l e a l s e a t
passe le premier pour vous montrer le chemitn. suis Servi P)lus d'uine fois du d ls.. em ani fissait pas 1 ~ esa

Au lieu de traverser la première salle, de gagner souviens même qu'un certain Petit truc... Je me " Avant de monter sur le siège, j n'un rocertaine nritjou uplutôt une de la portière, et je demîanîdai comnil
l'sale e e uttrlecbae, i-e u ertainee l'aas rtîsgi... de grande maison

dirigea vers une Petite por-te pratiquée dans la -1l Y a longtemps de ça ?... deanal'x " -Où faut-il conduire muilady ?
muraille dii fond et donnant sur un couloir obscur. tabellion. dmnale- i

Il s'engagea dans ce couloir. -Vntastutjse 'tite 8 'Rie de Berliii, numéro 24..- t face-vous mie suivez, hein ? demnanda-t-il en se -D 'itiea Cieneaors 837.. petit hôtel à deux étages, bien b - he toU
retournant. 

-Comme tu dis. Aussi n'en pros&ltn-bl-Parbleu revenons au petit hôtel de la parlons plusn et intérieurs de toutes les fenêtreséL'ex-notaire et jeani-jeuidi luii marchaient en crois donc que le magot a du itUe elimen liit fermés. dl
effet sur les tilons. -- n iî eps j'en suis sûr.. répond t orP-s ? " Je dégringolai dut siège pour aide e'foisle trisfientatsî- Comment etu "'sûr n-uate. i descendre...au sein d'une obscurité profonde, frôlant de leurs -- j'ai vu les billetsmains étendues les piarois du boyau noir, afin de --- Ahli bah! racont os 'nnne pas se heurter. 

-La Voici î y a trois joeurts.-Halte1 dit tout à coup Fil en-Quatre. Nouis allé à lai gare du chjmi efr d -Sir jéti -leéatpu olnrsommes arrivés. C'est ici que je niche... provisoi- l'arrivée... heNo efe~v rd o>'tas - .titpu leste que moi, la eremnt -u ttndisor côté de cheveux noirs !... pouirsliivit Fil en-'.rotol

rein.- Uatn asquelqu'un1  ? avait, de son pied léger, sauté sur' * Ou
Iouîvrit une secotnde porte, fit craquer souis son -J'attendak l'occasind suaer , irnyîn lf es pceeleoccupa tdc]C

ongle une allumette chimique, et l'approcha de la quel vygerd'ute rrade souae importe une e f d ore spraiqumedalale rtec
mèche d'une chandtlle, . e utva]*l t nepttepre rtquednsaP

On put voir alois Une chambre étroite et basse, -E in 
. itied iirenîdre sdunie. î ôte. 

j s

ou plutôt un caveaur. recevant de l'air p)ar une, -Eh bien, ienàtie. Srie 'casion me parut b~onne et hrs rC4
sorte de soupirail donnant sur une couir de deux p)ortes, il y avait des tire les 

"el'-SiMiladyeegvtstjeutienrai ..
nmètres carrés. 

salle d'attente... J'ai 1 ci aéicainger 
colaixgêi

L a t rre batt e s rva t de pla che . Le m u m ou hes ont b l' eils d ans la "E lle n'avait q u 'à le ]& cher s Ctiîe.cot
La err bttu srvat d pancer Le in. 11ochs Ot eau fire, erîcaîn, .. Les seconde, et le tour était joué, je détalais

railles étaient blanchies à la chaux, niais verdies suite. J'allais filer r 'jhesce
par l'humidité. qanno iffalaire e rIleconnaîstotseunain... labne anl e ed

Le mobilier se composait d'uîn lit de fer, d'une! tendis... Dmndzeo or.ie alaicse."aramlherblaboneedae.ntable en bois blanc, d'umne commode et de deux Polirueiée. -J t 
nct

chaises boiteuises. re.,ueié..qo..J en sais1 " -. Intutile... me répondit-elle sc at
Unemale asezgradeen on tat sognese otareest coMme atilansqut, itl

ona esinpraios itl cdea ltes verrous de cette porte et poussez es l
ment fermée, se trouvait sous la table. - ()ltjute ma vieillle Prrrent dans la cour et on déhage i

-Asseyez-vouîs... dit Fil-en-Qumatre en désignant avait Pas beaucoup ,de .mond. Il tni . 'eu
mmsirlli.Nualosdaoerdéaprm prpriles deux chaises à ses hôtes et en se jetant lui- faite...e-modje la yro etandisn' que l- a ae se mettail;e dviýt.l)lanr d onisqfiand sertiefut vte les autres portes."

ldj 'i )araître deux 
L~a suite au .,oh,Î,f"~<"

daies en tenuie de voyage. Ies paroisi '
huppées, j e v us d s u iç ... Q uel chic, t

-l)Cs fenimes de la haue, pour lors? dtna'io*
Jean jeudi. D)es femmes bien ?... tl

-otce qu'il y a de mieux... La in. olie,fille Pouir Sûr... mais la mère presque aussique la fille, ma parole d'honneur ... Quaralltt

quatre ou quarante cinq ans, tout aubleus, eftCrservée fsiil)erbemnent 1... Des cheveux le s foc
d'être nis et des yeuîx à mettre le feu à un 0
sion de charbon.. Ah 1 sacrebleu, la belle coolmère. elle me demande en rnariageerJ
'-épouse!

Un éclat de rire accueillit cette facétie quel""
Projets ultérieurs du bandit r.endaient s'iS'br

Quanlt i la jeune demoiselle, qui doit
sur ses dix-sept ans, contintua Fileni-Qatr~tfie%
vous une petite blonde, mignonne Corýne, o
amour et fraîche coume une rose... .adan U

chvUx 'oirs portait à la main n stidevo a
l'oeil... Je m'approchai, la casquette à lai oueàfroisdagntqi~ eje demnandai:

i-Vous faut-il une voiture, ma pincss

dLa damne nie dévisagea du haut en bas-~it
avec un petit accent anglais.d---lour vous servir, yes, milady..-urs

d-Eh bien ! allez chercher deux ''uls n
l)or moi, l'autre Pour mes bagages. 1 c-

--J 'Y vole, milady... mo billet que
"1t je couruis.je vous fichemon e f t pas o n g .. - . i n e e dit~
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